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Programme 
  

� Inscription et déjeuner  
� Mot de bienvenue et présentation  
� Introduction aux ateliers  
� Premier atelier  
� Pause  
� Deuxième atelier  
� Dîner  
� Retour en groupe  
� Conclusion et mot de la fin  

 
 
 

Données sur les participants 
 
 
Inscrits : 40. 
Présents : 33, dont 2 non inscrits à l’avance. Le 77,5% des inscrits sont venus.  
 
Profil : 17 femmes et 16 hommes. Âges très diversifiés. Quelques personnes déjà 
actives dans d’autres organismes (CEAF, cuisiens collectives, Association des familles 
du Centre Sud…) ou comités.  
 
Participants institutionnels : 5 (2 CDC Centre-Sud, Tandem Ville-Marie, Sentier Urbain, 
Arrondissement). 
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Exercices de réflexion 
 
 

 « plus de pouvoir pour… » 
 
Denise Chiaron 
… améliorer la qualité de vie de Ste-Marie. Verdissement, sécurité, humaniser, espérer 
des beaux projets d’avenir, plus d’événements culturels. 
 
Lise Champagne 
… embellir et récupérer notre quartier qui a été abandonné aux proprios non habitants 
quartier et aux banlieusards (circulation, stationnement). 
 
Anonyme 
… occuper Montréal. 
 
Patrice Cormier 
… valoriser l’interdépendance. 
 
Yves Chartrand 
… améliorer notre qualité de vie. 
 
Louise Lanctôt 
… consommer avec « conscience », en diminuant mon apport « bilan carbone » 
… avoir un impact sur les développements résidentiels à venir. 
… se réapproprier le Parc Bellerive. 
 
Natasha 
… partager les trésors nationaux (argent, travail, logement…). 
… éviter les différences entre personnes. 
 
Pierre Lussier 
… décider des différentes possibilités de développement du quartier.  
 
Irène 
… une vie de quartier en santé. 
 
Joëlle Vaillant 
… faire du monde un lieu viable pour nos enfants! 
 
Ben Valkenburg 
… sentir que je compte comme citoyen et pour améliorer la société de mes enfants.  
 
Florence Vauzelle 
… avoir un quartier qui prend la forme de nos idées. 
 
Annie Fontaine 
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Avoir plus de pouvoir citoyen … dans l’investissement des fonds publics. « Un budget 
participatif. » 
 
Raphaëlle Rinfret-Pilon 
… influencer les politiques qui encadrent notre vie quotidienne. 
 
Diane Charron 
… améliorer la qualité de vie dans un environnement vert, une quiétude et un 
dynamisme de l’espace en favorisant les contacts entre citoyens. 
 
 

« j’aime le plus, j’aime le moins… » 
 

Le plus 
� Métro Frontenac : pour la bibliothèque et 

les commerces de proximité. 
� Esprit zen, endroit caché, belle verdure, 

son d’une fontaine. Parc Coupal. 
� Le plus : ruelles et parcs. 
� L’échappée belle. 
� Piscine. Parthenais / Sainte-Catherine.  
� J’aime parce que c’est la vue sur l’eau… Je 

rêve de voiliers. Zone Parc Bellerive. 
� Parc Poupart et Notre Dame face au fleuve. 
� J’adore aller marcher au bord de l’eau. Me 

ressourcer. Lieu à développer. Zone Parc 
Bellerive. 

� Magnifique parc d’arbres centenaires. Zone 
Parc Bellerive.  

� C’est très culturel. Frontenac/de 
Maisonneuve.  

� Chez nous. Hochelaga/Hogan. 
� Parc Médéric Martin… pour son espace, ses 

arbres, sa paix! 
 
 

Le moins 
� Tunnel/viaduc Hochelaga : laid, je me sens insécure lorsque j’y marche.  
� Coin très sale, dangereux. Sud Sainte-Catherine et DuHavre. 
� Terrain du CN avant Marché. 
� Arrêt de bus, passage dangereux. ?? Chemin de fer sud ?? 
� J’ai peur. Il fait noir. Peu entretenu. Mauvais pour les nouveaux arrivants. Hogan 

avec Ontario. 
� Pas traversable. Zone Lafontaine/Pont Jacques Cartier.  
� Circulation trop dense pour la famille en vélo. Ontario/de Lorimier.  
� La Fabrique me rappelé que je n’ai toujours pas arrêté de fumer.  
� Est Ontario/Coté nord : pour sa désolation, son abandon… de vie. Vers la voie 

ferrée. 
� Le parking de la MacDonald Tobacco doit être réapproprié pour des activités.  
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� Le moins : ressemble un quartier industriel délabré. Quadrilatère 
Rouen/Dufresne/Ontario/d’Iberville.  

� Il y beaucoup trop de bruit. De Rouen avec de l’Esperance. 
� Coin Ontario et DuHavre : LAID, perte d’espace, manque de dynamisme. 
� Accès Sainte-Marie/Hochelaga : odeurs nauséabondes et manque de poubelles pour 

les graffeurs (poubelle spéciale?). Rue Hochelaga, près du chemin de fer.  
� Iberville-Ontario : pas responsable, ruelle verte très sale.  
� Imaginer avec des arbres ou de la verdure. Rue Ontario. 
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Les ateliers 
 

 
 

Empreinte écologique 
 
Face aux problèmes environnementales, 
même si beaucoup d’entre vous êtes 
convaincus de l’urgence d’agir, il est 
nécessaire de savoir comment le faire et 
surtout de se sentir soutenu dans sa 
démarche. Dans cet atelier nous 
apprendrons davantage sur l’empreinte 
écologique, comment mesurer l’impact 
de nos comportements sur 
l’environnement et quelles solutions 
s’offrent à nous en tant que citoyens et à 
l’échelon collectif. Julien Vogler et Félix 
Martin-Morin, respectivement chargé de 
projet 3RV et agent de projet à l’éco-
quartier, animeront l’atelier.  
 

 
 

Compte rendu 
 
Les ateliers sur l’empreinte écologique se sont déroulés en deux parties. Les objectifs 
de la première partie ont été de : 

� Présenter le concept d’empreinte écologique  
� Mettre en évidence les différentes échelles auxquelles le concept d’empreinte 

pouvait s’appliquer (individuelle, entreprise, ville, pays…) 
� Apporter des pistes de solutions pour diminuer l’empreinte écologique à ces 

différentes échelles.  
 
À la fin de la première partie, l’avis des participants a été sollicité à travers un tour 
de table. Ces premières impressions ont fourni de la matière afin d’alimenter les 
discussions. Celles-ci ont été très différentes au sein des deux groupes qui se sont 
suivis.  
 
Groupe 1 
La discussion a porté sur les choix personnels des citoyens et consommateurs ainsi que 
la manipulation et la pression qu’ils pouvaient subir à travers la publicité pour de 
nouveaux produits toujours plus beaux et indispensables ! Pourquoi nous vend-on des 
produits programmés pour être obsolètes rapidement ? De quoi a-t-on vraiment 
besoin ? Comment changer nos habitudes ? Ces questions ont été centrales au cours de 
la discussion.  
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Voici quelques réponses qui ont été apportées :  
- Faire des achats groupés afin de profiter de meilleurs prix et avoir un espace 

de réflexion en tant que consommateur 
- Profiter de cours de cuisine collective, afin de changer ses habitudes 

alimentaires 
- Réaliser ses produits ménagers soi-même à la maison plutôt que d’acheter des 

produits du commerce de même efficacité   
 
Groupe 2 
La discussion a porté sur nos matières résiduelles et leurs gestions : matières 
recyclables, matières compostables, résidus domestiques dangereux (peintures, huiles, 
piles…). Comment être sûr que ce que l’on met au recyclage est bien recyclé ? Est-ce 
que d’ailleurs ça sert à quelque chose de recycler ? Comment savoir si une entreprise 
fait ce qu’il faut pour recycler et respecter l’environnement ? Les cas des huiles usées 
des restaurants, du suremballage et du styromousse qui n’est pas recyclé à Montréal 
ont notamment été abordés. À la fin d’une discussion particulièrement animée, les 
participants ont émis le souhait de mettre en place un groupe de pression de 
consommateurs. Une volonté de se mobiliser que l’éco-quartier va suivre de près !  
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Apaisement de la circulation 
 
Dans cet atelier nous nous interrogerons sur la convivialité des rues de notre quartier 
avec la méthode de la carte mentale. Animé par Joanie Brière, chargée du projet 
Ruelles Vertes et par Sara 
Potau-Escur, agente de 
développement, cet atelier 
permettra de découvrir 
différentes techniques 
d’apaisement de la 
circulation. Un invité 
spécial, M. Christian Boulais, 
du collectif Rues pour Tous, 
sera présent pour enrichir 
les discussions. Pour finir, 
les participants auront 
l’occasion d’échanger sur les 
manières et sur les endroits 
où peuvent être appliqués 
ces techniques pour faire de 
Sainte-Marie un quartier sûr, 
agréable et attirant. 
 

 
 

Compte rendu 
 
AVANT-PROPOS 
Les  deux (2) ateliers ont regroupé une vingtaine (20) de participants sous la conduite 
de deux animatrices. Celles-ci se déroulaient en trois (3) étapes : exercice de 
reconnaissance de lieux problématiques dans le quartier, description de ces lieux par 
les participants et identification d’un problème majeur.  
 
EXERCICE DIT CARTE MENTALE 
Les participants ont dénombré une quinzaine (15) de lieux problématiques portés sur 
des cartes géographiques du quartier. C’est un exercice qui  indique de nombreux 
lieux marqués par la densité de la circulation, le bruit et  l’insécurité et, ce, depuis 
plusieurs années. Il y a lieu de recouper les résultats de cet exercice avec les études 
de la Santé publique de Montréal. 
 
DESCRIPTION DES LIEUX 
Le participants ont, à tour de rôle, fait part des problèmes vécus dans leur zone 
respective de proximité, à savoir la circulation dense sur des rues résidentielles (rues 
Messier, Fullum, etc.) et l’absence de mesures sécuritaires dans des endroits 
achalandés (rue Ontario, intersection Papineau et De Lorimier). Il est convenu de 
signaler qu’il existe, chez les participants, une insatisfaction manifeste et même de 
l’irritation mais aussi une volonté de réagir.  
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IDENTIFICATION D’UN PROBLÈME MAJEUR  
Il ressort de ces échanges que la rue Ontario constitue une source importante quant à 
la réduction et l’apaisement de la circulation : densité, camionnage, feux de 
circulation, etc. Il y a donc lieu d’intervenir collectivement à cet égard. Le conseiller 
municipal Pierre Mainville nous informe qu’on prévoit des améliorations mais ces 
améliorations ne sont pas précisées. 
 
CONCLUSION 
Les ateliers ont conduit à un échange d’informations et a permis de constater qu’il 
faut agir de façon concertée. Ça représente un succès en soi mais le véritable défi est 
donc de canaliser cette volonté et de relancer les participants pour définir un plan 
d’action. 
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Appropriation de l’espace 
 

Comment les citoyens 
peuvent s’approprier les 
lieux vacants et sous-utilisés 
de leur quartier? Où peut 
mener la prise en charge par 
les citoyens? Cet atelier a 
été animé par les employées 
de l’éco-quartier Sainte-
Marie: Joëlle Vaillant, 
chargée de projet des 
comités d’action citoyenne 
pour la revitalisation des 
parcs de Sainte-Marie et 
Roxanne L’Écuyer, 
coordonnatrice adjointe et 
chargée de projet propreté. 
 

 

Compte rendu 
 
Le choix du thème de l’appropriation de l’espace pour ce premier forum citoyen est 
venu répondre à un contexte bien particulier. En effet, Sainte-Marie est un quartier en 
voie de revitalisation qui comporte de nombreux espaces vacants, en friche et laissés 
à l’abandon un plan particulier d’urbanisme été déposé cette année. 
 
Après cette petite mise en contexte, les participants ont assisté à une présentation 
d’un invité du Champ des Possibles. Benoît Delage, vice-président de cette association 
qui est incorporée depuis 2010, est venu parler de cette démarche d’occupation d’un 
espace vacant dans le Mile-End, situé au sud de la voie ferrée du C.P. Ensuite il y a eut 
un petit historique des démarches d’appropriation de l’espace entreprises par l’éco-
quartier Sainte-Marie, tels les comités d’action citoyenne et les ruelles vertes, mais 
également par de nombreux autres organismes du quartier. 
 
Donc avec plusieurs outils et pistes de réflexion en poche, les participants ont amorcé 
la seconde partie de l’atelier, c’est-à-dire la portion participative en elle-même. À cet 
effet, cinq lieux vacants, inoccupés, sous ou mal utilisés leurs ont été présentés.  
 
Lieux proposés 

- terrain 1 : espace vacant au coin Lespérance et de Rouen 
- terrain 2 : gare de triage du C.P. 
- terrain 3 : espace inoccupé rue Ste-Catherine entre Papineau et Cartier 

(terrain vague, bâtiment abandonné) 
- terrain 4 : Parc Bellerive et terrains gazonnés de part et d’autre de la rue 

Notre-Dame 
- terrain 5 : espace vacant semi-boisé (au bout de la rue Grant entre Ste-

Catherine et Notre-Dame) 
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En petits sous-groupes les participants ont chacun choisi lieu, pour ensuite réfléchir à 
comment ils pourraient se l’approprier. Quelle vocation pourrait-on lui donner? Quels 
objectifs chercher-t-on à atteindre avec cette réappropriation?  
 
 
Résumé des ateliers participatifs 
 
Premier atelier 
 

- groupe 1 : terrain rue Sainte-Catherine 
Afin de revitaliser ce lieu rebaptisé "Le Quadrilatère du théâtre", qui est dans un état 
lamentable aux limites de l’insalubrité, les participants de ce groupe ont émis 
plusieurs idées. Des ateliers d’artistes pourraient être aménagés dans l’édifice de 
l’ancien théâtre ou encore des logements communautaires, faisant de cet endroit un 
édifice à vocation multiple. Ils ont également suggéré un lieu de diffusion culturel 
pour des spectacles de théâtre ou pour les arts visuels. Le terrain vacant longeant la 
rue Papineau pourrait être reconverti en marché aux puces, en marché public ou 
encore en ciné-parc, le tout en prenant bien soin de planter des arbres pour atténuer 
le bruit inhérent à ces nouvelles activités. Il a également été suggéré de convertir cet 
espace en hôtel d’une dizaine d’étages afin de répondre à la demande touristique. 
Finalement les participants ont abordé la question d’une règlementation municipale 
ou provinciale afin d’imposer une période maximale d’inoccupation des locaux 
commerciaux. 

 
- groupe 2 : parc Bellerive 

En choisissant ce lieu-ci, les participants voulaient répondre à plusieurs objectifs. La 
question de l’accès au fleuve pour les gens du quartier, la réduction du bruit relié à la 
circulation, la facilité et la sécurité d’accès (à pied, à vélo ou autre) de cette portion 
du quartier sont des éléments qui ont tous été pris en considération. La 
réappropriation de cet espace passerait donc selon eux par l’organisation 
d’événements dans le parc, qui s’adressent à plusieurs types de clientèle afin 
d’augmenter la fréquentation de celui-ci. Le groupe suggérait des événements 
tournant autour du thème des transports. Il pourrait également y avoir l’aménagement 
d’un centre d’interprétation des transports. Dans un autre ordre d’idée, les 
participants ont mentionné l’idée de légaliser les graffitis sur le chalet de parc, de 
même que l’importance d’inclure la clientèle itinérante qui fréquente le parc. 
Finalement il a été question d’un viaduc piéton, de plantation d’arbres et d’une aire 
d’exercice canin. 

 
 
- groupe 3 : terrain du C.P. 

Ce petit groupe a proposé une vocation de verdissement pour cet immense espace qui 
selon eux a beaucoup de potentiel et qui constitue une coupure importante dans la 
trame urbaine du quartier, créant du coup un cloisonnement entre Sainte-Marie et 
Hochelaga-Maisonneuve. Ils suggèrent donc des plantations d’arbres, l’aménagement 
d’une promenade avec des exerciseurs et d’une piste cyclable qui pourrait être reliée 
à la piste cyclable des rues Masson et d’Iberville. Ils ont même déjà trouvé un nom à 
leur projet, "Le Boisé des rails".  En plus de s’approprier un espace, ce projet 
permettrait de préserver la nature et d’atténuer les irritants causés par le bruit des 
trains. 
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Deuxième atelier 
 

- groupe 1 : terrain Grant 
Le groupe de participants qui a choisi ce lieu a opté pour le verdissement afin de 
s’approprier celui-ci. Cet espace qui est a proximité du fleuve et du parc Bellerive 
pourrait être transformé en ilot de fraicheur verdi ou il pourrait y avoir des projets 
d’agriculture urbaine, de jardins, d’ornithologie, etc. En complément à ceci, cet 
endroit pourrait également devenir un petit lieu de repos ou encore un lieu de 
diffusion culturel ou l’on pourrait entre autre, présenter des petits spectacles en plein 
air. 

 
- groupe 2 : parc Bellerive 

Comme le groupe du premier atelier, les participants qui ont choisit le parc Bellerive 
l’on fait avec plusieurs objectifs en tête. Différents alternatives ont été discutés, afin 
d’une réappropriation de cette portion majeure du quartier Sainte-Marie. La 
plantation d’arbres, particulièrement d’arbres fruitiers pourrait être envisagée tout 
comme la démolition des nombreux immeubles et bâtiments vétustes, laissés à 
l’abandon et source de problématiques diverses de part et d’autre de la rue Notre-
Dame. Il a également été question de la réfection du mobilier urbain et de 
l’installation de tables à pique-nique dans le parc, Ces mesures permettraient d’en 
faire un lieu plus accueillant et intéressant à fréquenter. L’organisation de fêtes, 
d’événements et d’actions-éclairs permettraient aussi d’augmenter l’achalandage. 
Finalement il y a été question d’envisager la possibilité d’un moratoire sur la 
construction d’habitations de luxe à haute densité (tours de plusieurs étages) afin 
d’éviter toute obstruction supplémentaire de la vue sur le fleuve.  

 
- groupe 3 : terrain du C.P. 

Le second groupe qui s’est penché sur cet espace, avait comme objectif principal 
d’aider et de faciliter la cohabitation avec le C.P. Différentes réalisations possibles et 
souhaitables ont été identifiées, telles que la création d’une bordure verte 
décontaminante et des mesures de réduction du bruit lié aux activités ferroviaires 
(coupe-son, phytorestauration, etc). Il a également été question de l’apaisement de la 
circulation sur la rue Ontario, entre les rues Bercy et Moreau, de même que des 
mesures de contrôle du bruit relié au camionnage lourd. 
 
 
À la fin du second atelier, les participants ont émis le désir de prendre un moment 
afin de lister d’autres espaces du quartier que les citoyens aimeraient se réapproprier. 
Voici la liste : 
- les terrains de stationnements de la JTI Macdonald sur les rues d’Iberville et Ontario 
- le terrain de stationnement de la Sureté du Québec (rue Parthenais) 
- le terrain de stationnement de la STM sur les rues Frontenac et Du Havre 
- le terrain au coin des rues Ontario et Du Havre, qui borde le stationnement du centre 
d’achat Bercy 
- le terrain vague délimité par les rues Ste-Catherine, de Lorimier, René-Lévesque et 
Parthenais 
- le stationnement à côté du restaurant Lafleur (rue Ontario) 
- le terrain vacant sur la rue Parthenais en face de la Sureté du Québec 
- le terrain gazonné sur de Lorimier au nord de De Maisonneuve (à la sortie du pont) 
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Retour en groupe 
(quelques idées émises par les participants) 

 
 
PPU 
PPU incomplet. Pas de plan de transports. Le citoyen ne sait pas ce qui va se passer. 
Le PPU est une balise souple pour les promoteurs. 
 
Espaces publics 
Comité Parc Bellerive - Rapatrier aux montréalais ce qui leur appartient! 
Coin de Lorimier - Parc des Faubourgs. Jeannette Bertrand doit avoir son nom pour le 
Parc. Elle est née dans le quartier, est une dame non reconnue.  
 
Circulation 
Suggestion concernant les gros camions qui pourraient rouler l’avant-midi, mais que ce 
serait interdit de la faire en après-midi. Rue Ontario, pour les camions sauf de 7 à 19h. 
Apport non négligeable : planter des arbres, le son serait absorbé. 
Plus de mesures d’apaisement.  
Besoin de plus de transports en commun. 
Supprimer la possibilité de tourner de Lorimier/Ontario, etc. Projet Montréal. 
 
Communauté 
Il faudrait échanger davantage les expériences. Par exemple, « si j’avais su que telle 
activité avait été menée alors j’aurais fait quelque chose ». 
 
Verdissement 
Questionnement à savoir si l’éco-quartier a des projets de toits verts, considérant qu’il 
y a beaucoup de couvertures plates. Est-ce que les toits verts peuvent être des projets 
en sécurité alimentaire? Considérant que c’est surtout des projets privés, l’éco-
quartier ne travaille pas pour le moment sur des projets de couverture végétale. Un 
projet sur le toit d’un édifice public pourrait être envisagé. 
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Conclusion 
 
 
Avec ses informations partagées et ses discussions enrichissantes, ce Forum se veut un 
tremplin pour animer les résidants de Sainte-Marie à s’impliquer dans des projets 
d’améliorations du quartier. Ainsi les suites du forum iront principalement en fonction 
du désir d'implication des résidants.  
L'éco-quartier et son CA, dans leur rôle d’animateurs proposent certaines avenues : 
 
Empreinte écologique 
Formation d'un groupe de résidants, idéalement au retour des fêtes en 2012.  
Certains participants ont pris l’initiative lors du forum, de se regrouper en un groupe  
de pression. Ce groupe souhaite se réunir officiellement au retour des fêtes en 2012.  
L'éco-quartier va accompagner les membres et les alimenter dans les objectifs qu'ils se 
fixeront.  
 
Apaisement et réduction de la circulation 
Un membre du CA de l'éco-quartier va tenter de former un groupe de résidants pour 
l'apaisement et la réduction de la circulation dans Sainte-Marie, afin de commencer 
dès maintenant une réflexion sur le sujet et ainsi être en mesure de formuler des 
propositions claires lorsque le temps sera venu.  
Notons que pour ce qui est du plan local de déplacement (PLD), un sujet qui n’a pas 
été traité en profondeur lors du forum, l'arrondissement s'est engagé à proposer un 
PLD lorsque le PPU serait adopté. Même si cela nous emmène vers la fin 2012 ou en 
2013, il ne faut pas attendre que les dates de consultations publiques soient diffusées 
pour commencer à réfléchir sur cet enjeu prioritaire pour Sainte-Marie. 
 
Appropriation de l'espace 
L’éco-quartier Sainte-Marie, soutenu par le Groupe d'Intervention Sainte-Marie (GISM) 
qui est composé d'intervenants communautaires et municipaux et de résidants, va se 
pencher sur le dossier de la réappropriation du parc Bellerive avec un groupe de 
citoyens en 2012.    
 
Démarches citoyennes indépendantes 
Finalement, nous voulons rappeler que nous espérons que certains citoyens seront 
proactifs et initieront des démarches citoyennes indépendantes concertées sur les 
enjeux qu’ils trouvent essentiels pour l’amélioration de leur qualité de vie. 


